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Mission / Contexte

Le développement rapide des technologies numériques et l'élargissement de l'accès à
l'informationmodifient considérablement les espaces culturels, notamment les
médiathèques.

Dans ce contexte dynamique, le réseau demédiathèques viennoisesMediaTek86 est
à la pointe de l'innovation dans la gestion du patrimoine informatique et
l'enrichissement de leurs services numériques.

En collaborant avec l’ESN ITS 86 le projet à abouti à : MediaTek86 qui incarne une
visionmoderne d'unemédiathèque avec en son cœur un accès diversifié à la
technologie et à la culture numériques.

Cet atelier professionnel vise à l’utilisation de Symfony pour le développementWeb
etMySQL pour la gestion de bases de données afin demodifier et d'optimiser les
applicationsWeb qui font partie intégrante de la stratégie deMediaTek86.



Mission 1 : nettoyer le code existant et ajouter une fonctionnalité

a) Tâche 1 : nettoyer le code

Temps estimé : 2 heures
Temps réel : 2 heures

Après analyse avec Sonarlint, nous nous retrouvons confrontés à plusieurs erreurs :

1. Erreur numéro 1 : string literals should not be replicated

Cela signifie que lamême string est utilisée et redéfinie plusieurs fois dans le code.
Pour respecter les bonnes pratiques, nous devons définir une constante que nous
utiliserons chaque fois que la string sera nécessaire.



PlaylistController avant correction :

Nous corrigeons le problème en créant une constante contenant la chaîne, puis en la
remplaçant dans lesméthodes où elle est utilisée :



On fait demême pour la chaîne dans FormationController :

On créé la constante et on remplace la chaîne :

On suit la même logique avec les string dans les classes PlayListRepository où l’on
renseigne des constantes pour les strings ‘p.formation’ , ‘p.id’, ‘p.name’ et pour
FormationRepository avec ‘f.publishedAt’ .
Ces dernières deviennent respectivement : PID, PFORMATION, PNAME et
PUBLISHEDAT.



2. Erreur numéro 2 : collapsible if statements should bemerged

Dans le package Entity, dans le fichier Playlist, on retrouve uneméthode avec des if
imbriqués :



Ces derniers peuvent facilement être résumés en un seul if en utilisant l’opérateur and
“&&” :

3. Erreur numéro 3 : une autre correction est à apporter dans PlaylistController

La fonction sort utilise un switch qui doit avoir un cas par défaut :

On prévoit donc un cas par défaut utilisant la méthode findAll sans ordre dans le cas
par défaut :



4. Erreur numéro 4 : <strong> and <em> tags should be used

Il faut en effet remplacer les balises <i> par <em> ou <strong> en fonction des cas.
On retrouve cette correction à effectuer à plusieurs reprises dans la page
cgu.html.twig.

En voici les exemples :

devient :

et

devient :

5. Erreur numéro 5 : image tags should have an “alt attribute”

L'attribut alt sert à attribuer une description à l’image qui peut s'avérer utile si elle
venait à ne pas être chargée correctement.
Certaines images dans les pages du projet n’ont pas d’attribut alt renseignés, il faut
donc les ajouter.

Exemple dans accueil.html.twig



6. Erreur numéro 6 : <table> tags should have a description

Il faut ajouter des balises <caption> afin d’ajouter une description aux tables
présentes dans le code.
Il faut donc appliquer cette correction au pages d'accueil, de playlist et de formation :



b) Tâche 2 : ajouter une fonctionnalité

L’objectif est de rajouter une colonne indiquant le nombre de formation dans chaque
playlist :

Pour cela il faut réaliser les étapes suivantes :

● Ajout d’un header temporaire à la table de la page playlists afin de pouvoir la
visualiser sans erreurs. On utilise les balises <thead></thead.



● Puis, pour gérer l’affichage du nombre de formations par playlist, nous créons
une fonction getCountFormation dans la PlaylistRepository :

Cette fonction qui permet de récupérer le nombre de formation est ensuite utilisé
dans laméthode index du PlaylistController :

En itérant dans les différentes playlist pour appeler la fonction getCountFormation(),
On récupère les nombres de formation et on les attribue à chaque playlist.
Dans la partie corps du fichier twig on ajoute au seing de la boucle parcourant les
playlists :
<td class="text-center">{{ playlists[k].countFormations }}</td> afin de rajouter la
colonne affichant chaque nombre de formation.



Dans l’en-tête du fichier twig on ajoute également :
<th class="text-center align-top" scope="col">Nombre de Formations

<a href="{{ path('playlists.sort', {champ:'countFormations', ordre:'ASC'}) }}"
class="btn btn-info btn-sm active" role="button" aria-pressed="true"><</a>

<a href="{{ path('playlists.sort', {champ:'countFormations', ordre:'DESC'})
}}" class="btn btn-info btn-sm active" role="button" aria-pressed="true">></a>

</th>
afin d’avoir l’entête de la colonnemais aussi les boutons permettant de trier par ordre
croissant ou décroissant.

Cependant, pour que le tri fonctionne il faut ajouter une fonction dans le
PlaylistRepository permettant de récupérer les données de façon ordonnées et
d’ajouter un cas au switch de la fonction sort de la PlaylistsController.
On obtient donc :



Il faut ensuite prévoir le tri dans la fonction sort :

Enfin, on ajoute la ligne <strong>Nombre de formations :
</strong>{{ countFormations }} dans le fichier playlist.html.twig afin que le nombre de
formations apparaisse également dans le détail.



Mission 2 : Coder la partie back-office

On copie les pages front et on les renomme en ajoutant “back” pour avoir une base



(on pense bien sûr à changer les routes). Ainsi les tri et les filtres resteront
fonctionnels.

a) Tâche 1 : gérer les formations

1. Ajouter une formation

On commence avec l’ajout de la colonne avec les boutons actions dans la page
formationsBack.html.twig.

On ajoute l'en tête :

Et les cellules de la colonne contenant les boutons supprimer etmodifier dans le “for”
qui itère dans les formations :



On à donc ici deux boutons, l’un permettant la suppression, l’autre lamodification de
formations. Le bouton supprimer demande confirmation avant de supprimer la
formation.

2. Supprimer une formation

On crée le Contoller pour gérer les formations en back : FormationBackController sur
lemodèle de celui du front, mais on ajoute les fonctions et les routes nécessaires à la
suppression.

Ici, deleteOne récupère l’id de la formation, la retire des playlists dont elle fait partie et
le cas échéant retire la formation de la base de donnée en utilisant la méthode remove
du FormationRepository.



3. Éditer une formation

Dans la fonction editFormation, on récupère bien l’id de la formation àmodifier pour
pré remplir le formulaire.

Lamodification se fait à l’aide d’un formulaire que l’on doit créer :
● un avec un fichier php de classe qui en détermine le contenu FormationForm
● un twig qui l’affiche fotmationsbackedit.html.twig

Le formulaire FormationForm qui permet lamodification d’une formation :



Ce formulaire prévoit la modification des caractéristiques d’une formation en
proposant des champs de texte àmodifier ou deswidgets (comme pour la date) afin
de faciliter la saisie des informations.



Le formulaire permet également d’indiquer que certains champs ne peuvent être nuls
grâce aumot clef ‘required’ ou encore de préciser les caractéristiques de la saisie
attendue comme une longueurmaximale.

À la fin du formulaire, on retrouve un bouton Enregistrer qui permet d’envoyer le
formulaire et de faire appel à la fonction editFormation qui enregistre les
modifications dans la base de donnée si le formulaire est valide.

Il faut à présent afficher le formulaire, nous créons donc le fichier :
formationbackedit.html.twig

On configure l’action qui doit être réalisée lorsque le bouton “Enregistrer” est pressé :
on utilise la routemenant à laméthode editFormation en passant l’id de la formation
en paramètre.

Ensuite, nous affichons tous les champs prévu dans le formulaire en utilisant
{{ form(form)}}.

Ajout de formation :
Onmet en place lesmécanisme de l’ajout de la formation :
Dans FormationBackController on ajoute uneméthode permettant l’ajout d’une
nouvelle formation : AjoutFormation() , cette dernière est similaire à editFormation
mais ne prend pas d’id en paramètre, à la place un nouvel objet formation est créé.



Le fichier prévoyant le formulaire est essentiellement lemême, on change simplement
le nom du bouton.

Enfin il nous faut créer un bouton permettant l’accès à ce formulaire sur la page
formationsback.html.twig :



Avant le “for” itérant dans la liste des formation, on ajoute une ligne avec le texte
“ajouter une formation” et le bouton “+” renvoyant vers la route permettant l’accès de
la fonction AjouteFormation().

b) Tâche 2 : gérer les playlists



On recommence avec la gestion des playlists.

On crée la page playlistsback.html.twig sur la base de playlists.html.twig.
On change bien sûr l’héritage (on utilise baseback au lieu de basefront) et on change
les routes indiquées en ajoutant back à la suite. Ainsi, on obtient directement les
filtres et tris fonctionnels.



Pour que la page soit fonctionnelle on créé une classe PlaylistsBackController
sur lemêmemodèle que PlaylistsController mais en changeant les routes.

1) Supprimer des playlists

On ajoute laméthode permettant la suppression de la playlist :

On récupère l’id de la playlist à supprimer. Si la playlist existe, on utilise la fonction
countFormations pour déterminer si des formations sont rattachées à la playlist.
Si aucune formation n’est associée à cette playlist, alors on la supprime de la base de
donnée.



Il nous fautmaintenant ajouter la colonne et le bouton suppression au fichier
playlistsback.html.twig. On ajoute l’en tête :

Et le bouton :

Presser ce bouton demande confirmation pour la suppression et prévient que seule
une playlist vide peut être supprimée.

2) Modifier des playlists

On ajoute au PlaylistBackController la méthode suivante permettant lamodifications :



Pour fonctionner, cetteméthode récupère l’id de la playlist concernée et crée un
formulaire permettant samodification. Si le formulaire est ensuite validé et envoyé, il
enregistre lesmodifications apportées dans la base de données.

Pour pouvoir fonctionner, nous devons créer un formulaire :

Cette classe permet la création d’un formulaire simple permettant lamodification du
nom et de la description de la playlist.

C’est à ce formulaire que fait référence laméthode createForm() dans editPlaylist().



Pour permettre l’affichage de cette forme on utilise un fichier twig simple
playlistbackedit.html.twig :

Enfin, pour pouvoir afficher tout cela, il faut ajouter le boutonmodifier à la page
playlistback.html.twig :



3) Ajouter des playlists

L’ajout de playlist utilise desmécanismes similaires, on crée laméthode dans le
PlaylistBackController :

Cette fois-ci, on crée un nouvel objet de type playlist que l’on va remplir à l’aide d’un
formulaire. Si le formulaire est validé et envoyé, on l'ajoute à la base de données.

On crée le type de formulaire : PlaylistFromAdd :





On doit ensuite s’occuper du twig qui permettra son affichage,
playlistbackadd.html.twig

L’utilisation de {{form(form)}} permet l'affichage de tous les champs prévus.

Enfin, il nous faut ajouter le bouton dans la page playlistsback.html.twig :



On ajoute ainsi au-dessus des autres lignes, un intitulé : “Ajouter une playlist” et un
bouton + renvoyant vers la méthode d’ajout du PlaylistsBackController.

c) Tâche 3 : gérer les catégories



1) Affichage des catégories et des formations associées

Il nous faut premièrement créer le fichier twig : categoriesback.html.twig



On prévoit déjà l’affichage du formulaire d’ajout (sur lequel nous reviendrons plus
tard) et on crée les colonnes Catégories, Formation et Action (dans laquelle le bouton
“Supprimer” figurera).

Pour l’affichage des donnée on remplit le corps de la page ainsi :

On itère dans la liste des catégories et on affiche leur nom et formations associées
dans leurs colonnes respectives.
La partie du code {% if not loop.last%} permet d’ajouter une virgule entre les noms de
formations tant que ce n’est pas la dernière de la liste.

Enfin le bouton de suppression est ajouté : il demande confirmation, vérifie qu’aucune
formation n’est associée à la catégorie et appelle la route categoriesback.delete.

Ce qui nous amène sur le sujet de la suppression.



2) Suppression des catégories et des formations associées

Nous commençons par créer le CategoriesBackController.

Ce contrôleur doit posséder unméthode permettant la suppression de catégories :



Cette dernière prend l’id d’une catégorie en paramètre, la recherche dans la base de
donnée en utilisant la méthode find() de CategorieRepository.

On vérifie ensuite dans le if() que la catégorie existe et qu’aucune formation n’y est
rattachée. Lorsque ces conditions sont réunies, nous supprimons la catégorie de la
base de données.

3) Ajout des catégories et des formations associées

Nous avons déjà prévu l’affichage du formulaire sur la page categoriesback.html.twig

Nous devons ensuite créer la classe qui dictera le contenu du formulaire.



Une fois le formulaire prévu, il faut gérer son interaction avec la base de donnée dans
le CategoriesBackController
On écrit dont la méthode AjouteCategorie()

On initialise un nouvel objet Catégorie, on crée le formulaire et on obtient les
informations de la requête.
On récupère les données de la requête POST avec le contenu du formulaire.
Une fois le formulaire envoyé, on doit vérifier qu’aucune catégorie demême nom
n’existe.



On a donc besoin d’uneméthode dans le CategorieRepository qui prend une string en
paramètre et qui retourne une catégorie de la base de données ayant lemême nomou
null dans le cas non échéant.

.

? pour nullable.

Si aucune catégorie demême nomn’existe, alors on enregistre la nouvelle catégorie
créée dans la base de données.



d) Tâche 4 : ajouter l’accès avec authentification



1) Configuration de Keycloak

Après avoir téléchargé Keycloak, nous devons le paramétrer : on se déplace dans le
dossier bin de Keycloak dans le terminal et on lance le fichier kc.sh.

Le serveur se lance : nous ouvrons la page "http://localhost:8080", ce qui nous donne
accès à la console d’administration de Keycloak.

On commence par créer un nouveau realm que l’on appelle “formation”. Dans ce realm,
on crée le clientmediatekformation.



La configuration du client se fait ainsi :







On désactive également les cookies :

On récupère le client secret pour usage ultérieur :
phSVKlwU9L3fMjpU6TYoaBTOestc8Vvk

Une fois cela fait, on va enregistrer l’utilisateur dans la base de donnée : il faut pour
cela créer une table prévue à cet effet.

Avec la commandemake:user, nous venons de créer la table.



Il est maintenant temps de créer un nouvel utilisateur :

On attribue également lemot de passe dans l’onglet credentials.



2) Configuration du projet

Dans un premier temps, il nous faut ajouter le clientmediatekformation de Keycloak
dans notre projet. Pour cela il faut ajouter les lignes suivantes au fichier .env :

KEYCLOAK_SECRET=phSVKlwU9L3fMjpU6TYoaBTOestc8Vvk
KEYCLOAK_CLIENT=mediatek-formation
KEYCLOAK_APP_URL=http://localhost:8080

Ensuite, nous devons créer la table user dans la base de donnée afin de pouvoir y
enregistrer ces derniers : on retourne donc dans le dossier mediatekformation et on
utilise la commandemake:user.

Une fois la table créée, il nous faut également la paramétrer et prévoir les colonnes et
types de données qui vont la composer.
Les id seront générés automatiquement.

On utilise la commandemake:entity user et on ajoute le paramètre suivant :

http://localhost:8080


On crée ensuite lamigration et on l’effectue:

On utilise ensuite la commande composer require knpuniversity/oauth2-client-bundle
2.10 afin d’ajouter un bundle à notre composer, car ce dernier permettra de créer un
fichier permettant la configuration de l’authentification avec Keycloak.

On ajoute egalement le package stevenmaguire/oauth2-keycloak
3.1-with-all-dependencies

On ouvre le fichier "knpu_oauth2_client. yaml" (qui est dans "config > packages") et
on le configure en faisant références aux informations saisie dans le fichier .env et
celles saisies lors de la création du realm dans KeyCloak :



Il faut à présent ajouter la route d’authentification au fichier de configuration
security.yaml
ainsi que le rôle à avoir pour accéder à ce chemin dans access_control :



3) Création du controller

Il faut en effet créer le Controller qui gérera cette authentification.
Pour cela on passe par le terminal et on utilise la commande :
php bin/consolemake:controller OAuthController --no-template

On ouvre le fichier ainsi créé OAuthController.php situé dans src/Controller.
Laméthode index, appelée aumoment de la demande de connexion, doit recevoir un
paramètre (de type ClientRegistry) et retourner un objet de type RedirectResponse.
Cetteméthode récupère le client 'keycloak' de l'objet reçu en paramètre et appelle la
méthode "redirect" sur cet objet,
On redirige ainsi la requête vers l'authentification gérée par Keycloak.



Laméthode connectCheckAction va prendre en charge la route de redirection du
retour. On va laisser son contenu vide, car la méthode est gérée automatiquement par
Symfony.

Laméthode index de l’OAuthController appelle la fonction redirect du client keycloak
afin de lancer le processus d’authentification.
Keycloak envoie alors un code qu’il nous faut récupérer et échanger contre un access
token.

Pour gérer cela, on crée la classe : KeycloakAuthenticator.php.
Cette classe hérite de OAuth2Authenticator et implémente l’interface
AuthenticationEntryPointInterface dont on doit ensuite définir lesméthodes .

On commence par la création du constructeur qui nous permet de valoriser les
propriétés dont nous aurons besoin :

On passe ensuite à la méthode "start" qui permet de démarrer une authentification.
Elle envoie donc vers une route temporaire qui est définie dans le OAuthController et
donc qui va solliciter Keycloak.



Laméthode "supports" quant à elle, renvoie true si le système d'authentification doit
se déclencher pour l'url donnée. Elle est donc appelée à chaque fois qu'une requête
est reçue (une url sollicitée). On vérifie si l'url donnée correspond à 'oauth_check' :
dans ce cas laméthode retourne true , la méthode getCredentials() est alors appelée
automatiquement :

Laméthode authenticate() s’occupe d'abord de récupérer le client correspondant,
dans Keycloak, et le token, à partir des informations données.
A partir de ces informations, trois scénarios sont possibles :

● L'utilisateur existe déjà dans la BDD et s'est déjà connecté avec Keycloak. Dans
ce cas, on le récupère à l'aide de son ID dans la BDD et laméthode le retourne. Il
faut que l’ID Keycloak de l’utilisateur dans la BBD corresponde à celui récupéré
avec Keycloak.

● L’'utilisateur existe dans la BDDmais ne s'est jamais connecté avec Keycloak. On
récupère le username avec keycloak, et on le recherche dans la BDD. Si on l’y
trouve, on valorise son idkeycloak, on enregistre lesmodifications et on
retourne l’utilisateur.

● L’utilisateur soit l'utilisateur n'existe pas encore dans la BDD et il faut alors le
créer.

Dans tous les cas, la méthode retourne un "passeport" à partir d'un "badge"généré
pour l'utilisateur.



Laméthode "onAuthenticationFailure" s'exécute en cas de problème dans une
autreméthode tandis que laméthode "onAuthenticationSuccess" s'exécute
quand tout s'est bien passé. On peut alors rediriger vers la route voulue au
départ, donc la partie 'admin' du site.



La classe étant codée, il nous faut à présent ajouter le chemin de cette dernière dans
security.yaml.

Tout est en place, il est désormais possible d’accéder aux pages de gestion back de
mediatekformation.

4) Configuration de la déconnexion

Enfin, il nous faut gérer la déconnexion.
On prépare en premier lieu le firewall dans le fichier security.yaml :



On ajoute la fonction logout à notre OAuthController :

Enfin, on ajoute un lien de déconnexion dans la navbar de baseback afin qu’il soit
possible de se déconnecter depuis toutes les pages de back.



Mission 3 : Tester et documenter

a) Tâche 2 : générer la documentation



Afin d’éviter de documenter le code automatiquement généré par symfony, nous
créons un fichier phpdoc/xml qui configure le code à documenter :

On utilise ensuite la commande :

php/Users/joseph-nicolasyazbek/phpDocumentor.phar--cache-folder=/Users/joseph
-nicolasyazbek/.phpdoc/cache

La documentation est ainsi créée et nous pouvons la consulter en ouvrant l’index :



b) Tâche 3 : créer la documentation utilisateur

Lien de la vidéo :

Mission 4 : Déployer le site et gérer le déploiement continu

a) Tâche 1 : déployer le site

1) Configuration de Keycloak HTTPS

À l’aide demicrosoft azure, on commence par créer unemachine virtuelle sur laquelle
nous allons installer KeyCloak.

On lui attribue le dns : monkeycloak1.francecentral.cloudapp.azure.com/



En utilisant le terminal mac on se connecte à la vm pour installer le jdk et l’on crée la
variable d’environnement JAVA_HOME.

Une fois java installé nous installons keycloak et apache.
Enfin pour pouvoir accéder au site en HTTPS, il nous faut installer cerbot.

On en profite pour paramétrer le compte et lemdp admin en utilisant les commandes :
export KEYCLOAK_ADMIN=nomutilisateur
export KEYCLOAK_ADMIN_PASSWORD=motdepasse

On peut désormais accéder à Keycloak en utilisant le dns.
Depuis la page keycloak, on crée lesmêmes royaumes et utilisateurs que
précédemment : formation etmediatekformation.



Il nous faut par la suitemodifier notre fichier .env pour qu’il utilise la vm pour
l’authentification avec keycloak.
KEYCLOAK_CLIENT_SECRET=LCBU6usVO8byRC0UPcN2E68e5UkPU5UI
KEYCLOAK_APP_URL=https://monkeycloak1.francecentral.cloudapp.azure.com
KEYCLOAK_CLIENTID=mediatekformation

On en profite pour passer l’environnement en production :

2) Déployer la base de données et le site web

Sur Hostinger (hébergement web), il suffit de créer une nouvelle base de données en
lien avec notre site.
Il nous faut acheter un nom de domaine : mediatekformation.xyz.

Après avoir créé la BDD, il convient de réaliser un export de la bdd hébergée en locale
puis de l’importer dans celle de notre site.



Afin qu’elle soit accessible depuis notre site il nous suffit demodifier le .env et d’y
ajouter les information suivantes :

DATABASE_URL="mysql://u220968159_mediatekuser:mdp****@localhost:3306/u220
968159_mediatek"

Afin que l’URL rewriting soit possible, on n’oublie pas d’utiliser la commande :
composer require symfony/apache-pack qui génère le fichier .htaccess qui rend la
chose possible.

Enfin, après avoir archivé les fichiers du sites, on upload le .zip dans la gestion des
fichier de notre hébergeur pour le sy décompresser dans le dossier public_html.

Il nemanque plus qu'à gérer les redirections du nom de domaine afin que l’utilisateur
accédant à https://mediatekformation.xyz soit redirigé vers :
https://mediatekformation.xyz/public/index.php

b) Tâche 2 : gérer la sauvegarde et la restauration de la base de données

https://mediatekformation.xyz
https://mediatekformation.xyz


1) Configuration automatique des sauvegardes

Nous allons automatiser les sauvegardes journalières.

Pour cela, nous devons créer un script qui enregistrera la BDD. Il nous faut d’abord
configurer un script en shell utilisant les identifiants de connexion à notre hébergeur
et ceux de notre base de données.

Il nous faut ensuite programmer l'exécution journalière de ce script en utilisant la
fonctionnalitée “tâche Cron” de Hostinger :

La commande suivante est en fait le chemin d’accès au fichier qui sera exécuté tous
les jours grâce aux paramètres visibles à gauche.

2) Restaurationmanuelle de la BDD

Nous devons récupérer le fichier.gz créée par le script et extraire son contenu pour
ensuite l’importer dans la BDD après l’avoir vidée.



c) Tâche 3 :mettre en place le déploiement continu (Github)

L’objectif est demettre à jour automatiquement le site à chaque github push.
Il nous faut donc créer unworkflow sur github qui sematérialise sous la forme d’un
fichier .yaml

on: push
name: Deploy website on push
jobs:
web-deploy:
name: Deploy
runs-on: ubuntu-latest
steps:
- name: Get latest code
uses: actions/checkout@v2

- name: Sync files
uses: SamKirkland/FTP-Deploy-Action@4.3.0
with:
server: ftp://153.92.220.162
server-dir: /home/u220968159/domains/mediatekformation.xyz
/public_html/
username: u220968159
password: ${{ secrets.ftp_password }}

Une fois ce fichier créé, on effectue un pull pour l’obtenir en local.
Il nemanque qu'à ajouter lemdp du ftp dans les secret de notre repository, pour cela,
nous procédons ainsi : settings->secret->action->add a new secret.



BILAN

Au cours de cet atelier professionnel nous avons pu faire évoluer le site en ajoutant
des fonctionnalités permettant demieux gérer les formations, les playlists et les
catégories.

Le site web à été déployé, il est accessible et les administrateurs peuvent le gérer en
s'identifiant.

Le site est en déploiement continu ce qui simplifiera son évolution, optimisation et
modification.

Lamission est remplie est le réseau demédiathèques viennoise s’en trouve amélioré.


